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NOTRE HISTOIRE

En dépit des bonshommes qui l’ex­
ploitent en tout lieu, et des patriotants 
qui s’en font des ligues et des marche­
pieds, notre histoire, de Cartier, le 
découvreur, à Laurier, l’homme d’E­
tat, constitue notre force, notre fierté 
et notre espoir. Notre force, elle grou­
pe le faisceau invincible de nos efforts 
et de nos résistances; notre fierté, elle 
dresse notre conscience à la hauteur 
de l'homme ancestrale; notre espoir, 
elle affirme la certitude de la mission 
nationale.

Admirable en sa lumineuse briève­
té, notre histoire renferme l’émotion 
poignante d’un drame et la sublime 
grandeur d’une épopée. Quel specta­
cle magnifique que celui de ces dix 
mille Français qui désertent le doux 
pays de France et bravent, sur de fra­
giles voiliers, les formidables dangers 
des océans. En terre inconnue, sans 
ressources, ils s’attaquent à la forêt 
immense et mènent la vie rude et dure 
des pionniers. A peine ont-ils conquis, 
sous l’effort journalier, la récolte 
nourricière, que surgit du sud, contre 
eux, la nuée des Iroquois cruels et 
vindicatifs. De cette lutte, où tombent 
les pères, les mères et les enfants, où 
les guettent le poteau de torture et le 
bucher, ils triomphent enfin par un in­
vincible courage.

A la faveur d’accalmies intermit­
tentes la colonie s’éprend, grandit au

point que bientôt elle va de la Baie 
d’Hudson au Mexique, en remontant 
le Saint-Laurent et les grands lacs, et 
descendant le Mississippi. Mais voici 
que déjà sur l’horizon apparaissent le 
grenadier anglais et le marchand amé­
ricain. Et la guerre recommence, 
guerre inégale en nombre comme en 
richesse, un homme contre vingt. Et 
tragique de splendeur épique, c’est la 
guerre de Sept Ans, avec maintes vic­
toires. C’est en vain : une défaite a 
suffi à mettre au front de la capitale 
le drapeau anglais. Alors s’ouvre la 
période, moins éclatante, mais plus 
belle peut-être du combat journalier 
au foyer, au forum, à l’église, pour 
la langue, pour les lois et pour la foi. 
Et de ce combat, la vaillance invulné­
rable du peuple a fait une victoire 
prodigieuse qui s’appelle le miracle 
canadien.

Cette histoire, qui est nôtre, c’est 
toute une leçon dictant à chaque gé­
nération de remplir à son heure, tout 
son devoir. Celui du jour présent qui 
s’impose à nous, assurés par les an­
cêtres dans la possession des biens 
matériels et des droits civils, c’est de 
dresser plus haut la production de nos 
lettres, de nos arts et de nos sciences, 
afin que s’épanouisse, au sommet de 
notre histoire, en oeuvres dignes de 
notre passé, la floraison d’une culture 
néo-française au sol d’Amérique,

Jules JOLICOEUR.
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